
IVRE DE VIVRE

Quand je sais le jour qui vient,
je me réveille et me souviens :

qu'elle est belle l’épopée
de mes vingt premières années !

À cheval sur le bonheur
et galopant plein d'ardeur,

je revois tout ce passé
comme si je renaissais.

Je suis ivre de vivre
et comme les ans,
je vais chantant.

Je suis ivre de vivre
et comme les jours,

je vis d'amour.

Quand je sens le vent qui geint,
je sais que naît un beau matin.
Tous les arbres ont bien poussé

et je vois que j'ai changé.
Je suis toujours un gamin

avec de la boue plein les mains.
Lorsque Maman me grondait,

moi, je rigolais.

François SERVENIÈRE
(1982)

ISWC : T-702.240.113-6


